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Liste des sigles et abréviations

ABN Autorité du Bassin du Niger 

ABV Autorité du Bassin de la Volta 

AFD Agence Française de Développement

AIH Association internationale des hydrogéologues

BGR Bundesanstalt für Geowissenschaften und Rohstoffe 
(Institut fédéral de géosciences et de ressources naturelles)

BRGM Bureau de recherches géologiques et minières

CBLT Commission du Bassin du Lac Tchad 

CEDEAO Communauté économique des États de l'Afrique de l'Ouest 

CEEAC Communauté économique des États de l'Afrique centrale

CEMAC Communauté économique et monétaire d’Afrique centrale 

CFC Chloro-fluoro-carbones

CICOS Commission internationale du Bassin Congo-Oubangui-Sangha 

CIE Commission Internationale de l’Escaut 

CIPE Commission internationale pour la protection de l’Escaut 

DATAR Délégation à l’aménagement du territoire et à l’action régionale 

EUROMOT Réseau européen d'autorités locales transfrontalières

GEF Global Environment Facility

GIRE Gestion intégrée des ressources en eau 

GWP TAC Global Water Partnership Technical Ad Committee 

IHP International Hydrological Programme (UNESCO)

ISARM Internationally Shared Aquifer Resources Management 

MAEE Ministère français des Affaires étrangères et européennes
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MOT Mission opérationnelle transfrontalière 

OEA Organisation des États américains 

OIEau  Office international de l’eau 

OMS Organisation mondiale de la santé 

OMVG Organisation pour la mise en valeur du fleuve Gambie 

OMVS Organisation pour la mise en valeur du fleuve Sénégal 

ONEMA Office national de l’eau et des milieux aquatiques 

ORASECOM Orange-Senqu River Basin Commission

OSS Observatoire du Sahara et du Sahel 

PIB Produit intérieur brut 

RICFME Réseau international des centres de formation aux métiers de l’eau 

RIOB Réseau international des organismes de bassin 

RIOBT Réseau international des organismes de bassin transfrontaliers 

SADC Communauté de développement des États d'Afrique australe 

SADC Southern Africa Development Community 

SASS Système aquifère du Sahara septentrional

SIG Système d’information géographique

SMEAG Syndicat mixte d’étude et d’aménagement de la Garonne 

TCI Taxe communautaire d’intégration 

UNECE Commission économique des Nations unies pour l’Europe 

UNESCO Organisation des Nations unies pour l’éducation, la science et la culture

WHYCOS World Hydrological Cycle Observing System 

WHYMAP World-wide Hydrogeological Mapping and Assessment Programme

Liste des sigles et abréviations
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Glossaire [15]

Abaissement des niveaux : mouvement de descente, naturelle ou déterminée
par l’exploitation, des niveaux piézométriques d’une nappe souterraine. Hauteur de
baisse pendant une période définie aux points d’observation.

Aire (ou zone) d’alimentation (d’une nappe souterraine) : domaine dans
lequel ont lieu les apports d’eau, continuels ou temporaires, qui alimentent une nappe
souterraine, un aquifère défini, notamment un aquifère en partie captif, non alimenté
sur toute son étendue.

Analyse isotopique : détermination des compositions isotopiques de constituants
atomiques de molécules de l’eau ou de solutés qu’elle contient, notamment d’isotopes
stables ou instables, tels que le Deuterium D, le Tritium 3H, l’Oxygène 18, le Carbone
13 ou le Carbone 14.

Analyse physico-chimique : identification de la composition ionique quantitative
des solutés présents dans l’eau d’un échantillon ou d’autres caractéristiques physiques,
telles que la conductivité.

Aquifère : corps (couche, massif) de roches perméables comportant une zone saturée
(ensemble du milieu solide et de l’eau contenue) suffisamment conducteur d’eau
souterraine pour permettre l’écoulement significatif d’une nappe souterraine et le
captage de quantités d’eau appréciables. Un aquifère peut comporter une zone non
saturée.

Aquifère captif et nappe captive : aquifère surmonté d'horizons géologiques
peu perméables dont la nappe souterraine qu'il contient est sans surface libre; elle
est soumise en tous points à une pression supérieure à la pression atmosphérique.
Cette nappe est dite « captive » et sa surface piézométrique est supérieure au toit
de l'aquifère. 

Aquifère à nappe libre ou à nappe libre : aquifère généralement superficiel
dont la surface piézométrique forme la limite supérieure et dont la nappe est dite
« à surface libre », qui fluctue librement et dont la pression est équivalente à la pres-
sion atmosphérique.

[15] Sources : Margat (2008) et Le Petit dictionnaire Larousse illustré (2004).
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Artésianisme : phénomène de jaillissement naturel d’eau souterraine sous pression.

Bassin hydrographique (ou bassin versant) : territoire délimité, drainé par
un cours d’eau et ses tributaires, dont il constitue l’aire d’alimentation. Tout bassin
versant se définit géométriquement, par rapport à un lieu donné d’un cours d’eau
(embouchure ou un point quelconque), par un contour (ligne de partage des eaux)
et par une superficie.

Captage : toute action et tout ouvrage de prise, d’extraction d’eau souterraine à
des fins d’utilisation, par gravité (captage d’une source, captage par galerie) ou par
puisage (captage par puits).

Chott : dépression fermée, en zone aride d'Afrique du Nord, d'origine tectonique
ou parfois éolienne, dont le fond est occupé par un marécage asséché à sol salé
(Sebkha), champ d'évaporation d'eau de ruissellement épisodique ou d'eau souterraine
d'origine profonde.

Décompression : diminution de charge d’une nappe captive.

Dépression topographique : aire d’altitude inférieure à celle de son environnement,
formant parfois une cuvette fermée (concept de géographie physique).

Déstockage : diminution de réserve d’un aquifère due aux prélèvements durant une
période définie. Volume d’eau correspondant.

Eau fossile : eau souterraine présente dans un aquifère depuis une longue durée,
chiffrée en siècles ou millénaires, du fait d’une vitesse de déplacement très lente
et/ou d’une longue distance depuis l’aire d’alimentation.

Ecosystème ripisylve : écosystème composé de flore et de faune implanté en
bordure d’une étendue d’eau. 

Endoréique : cours d’eau n’atteignant pas la mer, qui se déverse dans des dépressions
fermées.

Exutoire : lieu où un flux d’eau permanent ou temporaire sort d’un aquifère, à
niveau généralement imposé et à débit variable : source, ligne d’émergence ou de
drainage par un cours d’eau.

Foggara : galerie de captage d'eau souterraine par gravité, généralement à usage
d'irrigation, en Algérie et en Tunisie, dénommée aussi Qanat en Iran (pays d'origine),
Karez en Chine et en Asie centrale, ou Rhettara au Maroc.

Glossaire
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Fond géochimique : concentrations des différentes substances chimiques présentes
en solutions dérivées de processus naturels d’origine géologique, biologique ou
atmosphérique. Concept relié à celui d’état naturel qualitatif de l’eau superficielle
ou souterraine.

Horizon aquifère (ou couche aquifère) : aquifère constitué par une couche de
roche sédimentaire individualisée, notamment dans un système aquifère multicouche.

Hydraulique : qui a trait au mouvement de l’eau, qui utilise son énergie statique ou
dynamique.

Hydrogéologique : relatif à l’hydrogéologie, qui a trait aux connaissances et aux
recherches sur les eaux souterraines.

Hydrographique : relatif à l’hydrographie, à la géographie physique des eaux conti-
nentales, plus particulièrement des eaux de surface. Cf. «réseau hydrographique».

Hydrosolidarité : rapport existant entre deux ou plusieurs personnes, collectivités ou
États qui, ayant un lien d’interdépendance vis-à-vis de ressources en eau partagées,
superficielles et/ou souterraines, ont un intérêt réciproque à coopérer et sont ainsi
amenés à collaborer afin d’atteindre des objectifs communs.

Karstique : résultant de l’action, en grande partie souterraine, d’eaux qui dissolvent
les matériaux calcaires, créant des chenaux, grottes, etc.

Maladie hydrique : maladie imputable à des agents pathogènes ou parasitaires
dont l’eau est le milieu générateur ou le vecteur, telles que le paludisme, la bilharziose,
l’onchocercose ou encore le choléra.

Nappe captive : nappe souterraine ou partie d’une nappe, sans surface libre, donc
soumise en tous points à une pression supérieure à la pression atmosphérique et
dont la surface piézométrique est supérieure au toit de l’aquifère – à couverture
moins perméable – qui la contient.

Nappe littorale : nappe souterraine située dans un aquifère en domaine littoral,
généralement limitée par une interface entre eau douce et eau salée.

Nappe phréatique : nappe souterraine à surface généralement libre et à faible
profondeur (ordre métrique à décamétrique), accessible et exploitable par les puits
ordinaires.

Glossaire
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Nappe souterraine : ensemble des eaux comprises dans la zone saturée d’un aquifère,
dont toutes les parties sont en liaison hydraulique.

Niveau d’étiage : niveau moyen le plus bas d’un cours d’eau.

Niveau piézométrique : niveau supérieur de la colonne liquide statique qui équilibre
la pression hydrostatique au point auquel elle se rapporte. Il est matérialisé par le
niveau libre de l’eau dans un tube vertical ouvert au point considéré (piézomètre).
Son élévation est définie soit par son altitude par rapport au nivellement général,
soit par sa hauteur rapportée au toit de l’aquifère dans le cas d’une nappe captive.

Ordocivien : système du paléozoïque, entre le cambrien et le silurien (environ –
450 millions d’années).

Paléozoïque : ère géologique s’étendant de -540 à -245 millions d’années, allant
du cambrien au permien.

Piézomètre : dispositif servant à mesurer la hauteur du niveau piézométrique en
un point donné d’un aquifère, qui indique la pression en ce point, en permettant
l’observation ou l’enregistrement d’un niveau d’eau libre ou d’une pression.
Sondage, tube constituant l’essentiel de ce dispositif.

Pollution : sens actif (action de polluer) : introduire des agents physiques, chimiques
ou biologiques dans un milieu aquatique naturel qui provoquent des modifications de
ce milieu en en réduisant les possibilités d’usages par l’homme et/ou en perturbant
les écosystèmes aquatiques. Sens passif (état pollué) : présence dans l’eau de produits
et d’effets issus des activités humaines, qui la rendent impropre à son utilisation par
l’homme et/ou perturbent les écosystèmes aquatiques.

Propagation d’influence : déplacement d’une variation de charge hydraulique
(donc de niveau piézométrique) d’origine naturelle ou artificielle, à partir du lieu de
son impulsion, en régime transitoire.

Propriétés hydrodynamiques : caractéristiques physiques d’un milieu aquifère qui
régissent son aptitude à contenir et conduire l’eau et à transmettre les changements
de pression, définies par les paramètres structuraux : porosité, coefficient d’emma-
gasinement, perméabilité.

Qualité de l’eau : aptitude de l’eau, déterminée par ses caractéristiques physiques,
chimiques, biotiques ou organoleptiques, à servir à un usage défini ou à permettre le
fonctionnement d’un milieu aquatique donné.

Glossaire

ASavoir-N3_F_8b  18/11/10  6:59  Page 108



Novembre 2010 / Vers une gestion concertée des systèmes aquifères transfrontaliers /©AFD [ ]109

A SAVOIR

Rabattement de nappe : action de rabattre, d’abaisser, en permanence ou tem-
porairement, la surface piézométrique d’une nappe dans une aire délimitée, pour
rendre possible ou faciliter divers travaux dans le sous-sol (fondations, excavations)
en le dénoyant localement.
Remarque : lorsque l’abaissement des niveaux piézométriques dans une aire définie
est le résultat de l’exploitation de la nappe souterraine et non un objectif, il est
dénommé plutôt « dépression ».

Rabattement piézométrique maximal : en un point donné d’un aquifère,
abaissement maximal du niveau piézométrique techniquement possible sous l’effet
d’un prélèvement.

Réorientation des écoulements : changement de direction des lignes de courant
d’une nappe souterraine dû aux transformations de la surface piézométrique sous
l’effet des exploitations ou d’une recharge artificielle.

Réseau piézométrique : ensemble de piézomètres d’observation périodique
des niveaux piézométriques d’un système aquifère ou des différents systèmes aquifères
d’un territoire.

Résilience : pour des cours d'eau ou des nappes d'eau souterraine, capacité de
rétablissement spontané, plus ou moins rapide, des quantités et/ou des qualités,
après une perturbation temporaire, notamment une pollution accidentelle.

Ressources en eau souterraine : eaux souterraines accessibles, exploitables
techniquement et économiquement, et de qualités utilisables, sans impact inacceptable
sur les eaux de surface ou sur les écosystèmes associés.

Ressource (en eau souterraine) renouvelable/non renouvelable : la ressource
en eau est renouvelable lorsqu’elle est offerte par le captage d’un flux, ou non
renouvelable lorsqu’elle est offerte par la possibilité d’extraction d’un stock (réserve
d’un aquifère) nécessairement non durable.

Sondage mécanique : forage, généralement de petit diamètre, réalisé pour recueillir
des informations ou des échantillons sur le sous-sol, notamment pour placer un
piézomètre.

Surexploitation : au sens strict : exploitation d’une nappe souterraine en rupture
d’équilibre, lorsque les prélèvements sont supérieurs à la diminution de décharge
qu’ils induisent, donc sont en partie couverts par une diminution de la réserve. Au
sens large : toute exploitation d’eau souterraine ayant des effets préjudiciables aux
usagers, à des tiers ou à l’environnement.

Glossaire
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Système aquifère : aquifère ou ensemble d’aquifères et de corps semi-perméables
(« aquitards ») d’un seul tenant, dont toutes les parties sont en liaison hydraulique
continue et qui est circonscrit par des limites faisant obstacle à toute propagation
d’influence appréciable vers l’extérieur, pour une constante de temps donné. Un
système aquifère est à la fois le champ d’écoulement des eaux souterraines (et de
transport par celles-ci), suivant la répartition des potentiels (charges hydrauliques),
et le champ de propagations d’influences de toutes origines, naturelles et artificielles.

Traçage : procédure expérimentale visant à rendre apparent et observable le
déplacement réel de l’eau souterraine dans un aquifère suivant une – ou des –
trajectoires définies entre un point d’origine et un ou plusieurs points de détection,
au moyen de traceurs artificiels marquant l’eau.

Transfert de masse : déplacement, translation d’un volume d’eau, superficielle ou
souterraine, défini, sous l’effet de l’écoulement, dans un cours d’eau ou un aquifère,
pendant une durée donnée.

Transfert de pression : déplacement d’un changement de pression dans un fluide,
en particulier dans une masse d’eau, notamment dans un aquifère captif.

Zone interfluve : relief qui sépare des vallées.

Glossaire
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Vers une gestion concertée 
des systèmes aquifères transfrontaliers
Les systèmes aquifères, qui représentent souvent une partie très importante
des ressources en eau mobilisables d’un pays, sont inégalement connus. 

Or, beaucoup plus souvent que les fleuves transfrontaliers, ils sont partagés
entre plusieurs pays qui les utilisent généralement de façon indépendante,
et souvent intensive, en partie pour l’alimentation en eau potable et pour
les usages industriels, mais surtout pour l’agriculture irriguée. Les utilisations
souvent mal contrôlées de ces ressources entrainent dans de nombreux cas
des phénomènes de surexploitation et de pollution, qui génèrent à leur tour
des tensions locales, avec des risques de crises et de conflits entre pays. 

C’est pourquoi il est aujourd’hui nécessaire d’améliorer la connaissance de
ces systèmes aquifères et de promouvoir une gestion concertée, équitable
et durable de ces ressources. 

C'est l'objet du présent guide méthodologique qui présente la panoplie des
divers types d’instruments utilisables et propose une démarche progressive,
multiforme et pragmatique qui doit permettre d'atteindre ces objectifs dans
l’intérêt commun de toutes les parties impliquées.
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